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Résumé de l'article
Pendant les vingt dernières années de sa vie, Talcott Parsons a soutenu que
l'objet d'étude essentiel de la sociologie devait être l'analyse de l'intégration
sociale. S'inspirant pour une bonne part du modèle durkheimien de la
solidarité, Parsons a conçu cette intégration sociale en termes dynamiques
comme la capacité d'un groupe, d'une association ou d'une communauté à
préserver sa cohésion lorsqu'ils se trouvent confrontés à des situations de
désordre et de conflit. Les lacunes de la théorie de l'influence, théorie qu'il a
placée au centre de son analyse de l'intégration sociale, expliquent en partie
que Parsons ne soit pas parvenu à imposer ce programme de recherche à
l'ensemble du milieu sociologique. Cet article s'efforce de reformuler la théorie
de l'influence et de consolider ses fondements en envisageant les relations
d'intégration comme étant de l'ordre de la rationalité. On propose un modèle
comparable à celui de l'offre et de la demande. Enfin, on met en évidence les
liens de ce modèle avec la théorie du groupe de référence et avec la théorie
durkheimienne de la solidarité et des pathologies sociales.
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